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OUVERT en mars 2016sous les directives de lapremière Dame duGabon, Sylvia Bongo On-dimba, le service gynéco-logie-obstétrique duCentre hospitalier univer-sitaire (CHU) d'Owendo aprésenté, vendredi der-nier, son bilan d'activités,par la voix de son respon-sable, Dr Sima Ole, maîtreassistant. Un bilan jugésatisfaisant par l'ensem-ble du personnel. Le directeur général del'hôpital, Dr Élise EyangObame, en a profité pourféliciter toute l'équipepour les actes accompliset la qualité des soins. «
Cela prouve à suffisance
que la maternité est de
qualité ici», a-t-elle faitobserver. Dr Eyang Obame a égale-ment salué la volonté dupersonnel médical à tou-jours aller de l'avant. Ellel'a par ailleurs encouragéà persévérer sur cettelancée. Non sans releverla présence du personneladministratif et des sur-veillants d'unités dontl'apport est considérabledans le fonctionnementdu service.

Le bilan établi fait ressor-tir que le service gynéco-obstétrique connaît uneaffluence dépassant les80%. Depuis son ouver-ture jusqu'à ce jour, ceservice vital du CHUOcompte déjà 7 659consultations, au rythmede 770 par mois, 1 903accouchements avec enmoyenne, 190 naissancespar mois. 328 césa-riennes ont été enregis-trées durant cettepériode contre 1 575naissances normales. Enmême temps,1 060 écho-graphies pour la gestationont été réalisées. Le Dr Sima a aussi relevéque le nombre de décèsmaternels, à ce jour,s'élève à quatre. Le ser-vice compte deux blocs
d'accouchement équipés,6 lits par service, une an-nexe O.R.L. La maternitédu CHUO est égalementopérationnelle en chirur-gie gynécologique viscé-rale, en exploration

endoscopique, en réani-mation. Elle dispose éga-lement d'un servicenéonatal.Pour ce qui est du per-sonnel, le service fonc-tionne avec 57 agents (7

stagiaires, 25 sages-femmes, 4 internes et 3résidents, 2 brancardierset une réceptionniste).En terme d'infrastruc-tures, le service compteaussi une salle de tri, deuxblocs d'accouchement, unbloc opératoire équipé.En dehors des soins, lamaternité du CHUO as-sure aussi l'enseignementet la recherche. Ce qui faitd'elle une institution deniveau IIIa (lire 3 A). Elleassure aussi la prise encharge des grossesses pa-thologiques, des réanima-tions néonatales etmédico-chirurgicales. Elleprend également encompte les patientes as-surées à la Caisse natio-nale d'assurance maladieet de garantie sociale

(Cnamgs), qui y bénéfi-cient de la gratuité dessoins.Pour le chef de service, letaux d'accouchement aconsidérablement évoluédes années 90 à nos jours.Environ plus de 50% departurientes sont de lacommune d'Owendo,dont la population a aussiconnu une nette évolu-tion ces dernières années.
« Le plateau technique est
suffisamment équipé. Il y a
de l'affluence et nous rece-
vons les patientes, selon les
cas. Les sages-femmes re-
çoivent celles qui viennent
pour des accouchements
normaux. Lorsque le cas
nécessite l'intervention du
médecin, on l'y oriente»,renseigne une sage-femme rencontrée ensalle d'accouchement.Le Dr Sima a, en outre, dé-ploré l'absence d'uneéquipe pour la prise encharge des séropositives,un handicap pour le ser-vice. « La maternité est
d'un type appréciable,
issue d'une réflexion par-
faite des autorités. Elle est
un pôle d'excellence pour
la formation et des soins.
Elle a toute sa place dans
la commune. Et que l'ad-
ministration continue à
fournir des efforts pour sa
pérennité», conclut le mé-decin. 

Un bilan satisfaisant pour le service gynéco-obstétrique
Centre hospitalier universitaire d'Owendo/Un an après son ouverture
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Le Dr Sima Ole au cours de sa présentation. Photo de droite : Vue du personnel du Chuo avec, au premier plan,
le directeur général, Dr Élise Eyang Obame (2e à d, au premier plan).
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Vue d'une salle d'accouchement.
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APRÈS plusieurs annéesde bons et loyaux services,sept agents de Gabon Tele-com - une femme et sixhommes - ont, récemment,été appelés à faire valoirleurs droits à la retraite.L'entreprise leur a fait,jeudi dernier, ses adieux aucours d'une cérémoniehaute en couleurs, auBeach Club de Libreville.En présence  de leurs dés-

ormais anciens collègues etemployeurs, dont le direc-teur général de Gabon Te-lecom, AbderrahimKouma. Ce dernier a parlé, d'en-trée, d'« un moment parti-
culièrement chargé
d'émotion», qui donne «
l'occasion de rendre un
hommage appuyé à nos an-
ciens collègues pour les bril-
lantes carrières qu'ils ont
menées depuis leur recrute-
ment à l'Office des postes et
télécommunications, au-
jourd'hui Gabon Telecom.»L'ancienneté des partantsvariait entre 14 et 39 ans.

Aussi le "Dégé" a t-il salué« la fidélité, la loyauté et le
dévouement» que ces der-niers « ont su intelligem-
ment conjuguer  tout au
long de ces années...» Avant d'ajouter : «Chers
collaborateurs retraités,
vous nous manquez déjà,
non seulement en raison de
votre professionnalisme,
mais surtout pour votre
sens de l'humour et de la
bonne humeur», a-t-ilconclu à l'endroit des nou-veaux retraités, tous visi-blement émus par cesparoles. 

Sept " valeureux collabora-
teurs " à la retraite

Vie des entreprises / Gabon Telecom 
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Quelques-uns des néo-retraités autour du DG de Gabon Telecom, 
Abderrahim Kouma.
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